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1 Le massif  forestier de Bourse est  une forêt domaniale publique gérée par l’ONF qui
recoupe le  territoire  de  4 communes :  Le  Ménil-Broût,  Les  Ventes-de-Bourse, Essay,
Marchemaisons.  Il  couvre  une  superficie  avoisinant  les  1 200 ha  et  composée
essentiellement de feuillus.
2 Cette forêt  n’a  que peu évolué depuis  la  période Moderne mais  si  la  présence d’un
important couvert forestier favorise le repérage des reliefs conservés, il ne facilite en
aucun cas leur attribution chronologique. En l’absence de chablis, il est extrêmement
rare de pouvoir associer une structure en élévation et des éléments de mobilier datant,
ce  qui  implique  une  grande  prudence  dans  l’interprétation  fonctionnelle  mais
également chronologique des structures observées. De fait,  le travail de prospection
pédestre  entrepris  depuis  plusieurs  années  sur  les  massifs  forestiers  et  basé  sur  le
repérage  et  le  relevé  systématique  des  structures  anthropiques  conservées  en
élévation,  permet  de  compléter  considérablement  la  carte  archéologique  du
département.
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Fig. 1 – Répartition des principales traces anthropiques repérées
 
Les tumulus
3 Pour l’année 2014,  ce sont plus de 7 structures que l’on peut interpréter comme de
probables  tumulus.  De  forme  circulaire,  ces  tumulus  semblent  dater  de  la  période
protohistorique. Ils présentent tous des dimensions identiques et un profil  similaire
(élévation d’environ 0,70 m pour un rayon de 3 m à 4 m avec un fossé périphérique plus
ou moins visible suivant l’état de conservation de la structure).
 
Les sites gallo-romains
4 Deux sites  ont  été  retrouvés  à  environ 750 m de  distance  et  à  proximité  du CD 42,
probablement  une  voie  antique  qui  se  dirige  vers  Sées,  secteur  déjà  riche  en
occupations gallo-romaines. Le premier site a été repéré par l’agent forestier de l’ONF
(Gérard Duval) qui au cours de l’arrachage d’un arbre, a récupéré quelques fragments
de tegula et d’imbrex. Le deuxième site se trouve sur la parcelle 67 et se présente sous la
forme de petits dômes de terre qui contiennent des moellons de pierres calcaires, de
silex et des fragments de tuiles. Ces petits monticules semblent recouvrir des bâtiments
effondrés restés en l’état depuis la fin de la période gallo-romaine.
 
Les vestiges de la Seconde Guerre mondiale
5 Ils  sont très  nombreux (plus d’une centaine)  et  correspondent soit  à  des dépôts de
munitions aménagés par les troupes allemandes (fosses de plan quadrangulaire), soit à
des parcs pour camions chargeurs, la plupart datant de l’année 1943. Enfin, un terrain
d’aviation installé en bordure de la forêt en juin 1944 par les Allemands, explique la
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présence de très nombreux cratères de bombes, rebouchés depuis la fin de la Seconde
guerre.
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